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LE MUR DE CHINE : L’ENVIRONNEMENT (EXTRAIT D’ ENTREVUE) 
 

La pollution de l’air, de l’eau, du sol et les conséquences du réchauffement de la planète 
frappent la vie quotidienne de plus de 1.3 milliard de chinois. 

Il est intéressant de noter que le Président chinois Hu Jintao annonçait, lors de la 
2e Conférence sur l’environnement tenue en 2006, que le gouvernement considérera au 
même titre l’économie et l’environnement. 

 
Professeur Zeng Xiangang, Ph.D,  

spécialiste en politiques et technologies 
environnementales,  

Université du Peuple, Beijing.  
Rencontre réalisée grâce à Hayder Belen, étudiant, et 

Wu Ning, associé et interprète. 
 

Des moyens pour des ambitions 

Le gouvernement central se donne, alors, des moyens politiques, administratifs et financiers :  
- Les lois sont révisées pour les rendre plus sévères et  plus précises.  
- Les dirigeants sont évalués en tenant compte de leur performance environnementale. 
- Le gouvernement central s’est octroyé le pouvoir de fermer des usines polluantes. 
 

La priorité d’ici 2011 : l’air 

Le plan quinquennal 2006 prévoit des investissements de 1 530 milliards de RMB (214 M 
CND $) en environnement alors que celui de 2001 ne prévoyait que 700 millions RMB. En 2001, 
environ 50 % des investissements a été investi dans l’eau alors qu’en  2006, plus de la moitié 
du budget du plan a été réservée à l’air. Également, le gouvernement a un projet de 
surveillance de la pollution de l’air, soit 30 millions de yuans (4 M CND $) visant à mesurer 
l’efficacité de ses mesures. 
 
En matière de développement durable en Chine, il y a beaucoup de place et de possibilités 
pour les entreprises du Québec. 
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